
MP DSn◦4 : corrigé de l’exercice 1 26-27

Remarque : les valeurs numériques n’étaient pas demandées, on les mets pour se rendre compte
plus concrètement des probabilités demandées.

Partie I – Probabilités conditionnelles

1. Par hypothèse, P(A) =
60

100
=

3

5
, P(B) =

40

100
=

2

5
, et P(D/A) =

2

100
=

1

50
,

Conclusion: P(A) =
3

5
, P(B) =

2

5
et P(D/A) =

1

50

2. D’après la formule des probabilités composées,

P(A ∩D) = P(A)P(D/A).

Ainsi,

P(A ∩D) =
3

250
(= 0,012)

3. Les événements A et B forment un système complet d’événements.

D’après la formule des probabilités totales, P(D) = P(A)P(D/A) + P(B)P(D/B). Par

conséquent, P(D) =
3

5
× 1

50
+

2

5
× 1

20
d’où

P(D) =
4

125
(= 0,032)

Ainsi, 3,2 % des pièces produites sont défectueuses.

4. D’après la formule de Bayes,

P(B/D) = P(D/B) · P(B)

P(D)
.

Donc

P(B/D) =
5

8
(= 0.625)

5. On cherche P(A/D). Toujours avec Bayes ,

P(A/D) = (1− 1

50
) · P(A)

P(D)
= (1− 1

50
) · 3/5

(1− 4/125)

Conclusion:

P(A/D) =
147

242
(= 0.607...) .

Partie II – Contrôle de trois pièces
Les prélèvements étant indépendants, les événements D1, D2, D3 sont indépendants et ont tous

la même probabilité p.

6. Par indépendance,
P(D1 ∩D2 ∩D3) = P(D1)P(D2)P(D3).

Donc
P(D1 ∩D2 ∩D3) = p3 (= 0,000032768.)
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7. Par indépendance,
P(D1 ∩D2 ∩D3) = P(D1)P(D2)P(D3).

Ainsi,
P(D1 ∩D2 ∩D3) = pq2 (= 0,02998...)

8. L’événement « exactement une pièce est défectueuse » est la réunion disjointe des trois évé-
nements

D1 ∩D2 ∩D3,

D1 ∩D2 ∩D3,

D1 ∩D2 ∩D3.

Ces trois événements ont la même probabilité pq2. Par conséquent,

P(exactement une pièce défectueuse) = 3pq2 (= 0, 089954304.)

9. L’événement « au moins une pièce est défectueuse » est le complémentaire de l’événement
D1 ∩D2 ∩D3. Ainsi,

P(au moins une pièce défectueuse) = 1− q3 (= 0, 929607680).

Partie III – Étude d’une variable aléatoire

10. Le nombre X de pièces défectueuses parmi les trois pièces prélevées peut prendre les valeurs

X(Ω) = {0, 1, 2, . . . , n}

11. On calcule les probabilités de chacune des valeurs de X :

∀k ∈ X(Ω), (X = k) correspond à choisir k tirages qui seront défectueux : il y en a
(
n

k

)
, puis

par indépendance des tirages on obtient P (X = k) =

(
n

k

)
pkqn−k (p est la proba du succès).

Conclusion: X ∼ B(n, p)

12. On a immédiatement :

P(X 6 2) = P(X = 0) + P(X = 1) + P(X = 2) = qn + npqn−1 +
n(n− 1)

2
p2qn−2.

13. La question demande la probabilité que toutes les pièces soient défectueuses sachant qu’au
moins une pièce est défectueuse.

On cherche donc P(X = n/X > 1) =
P((X = n) ∩ (X > 1)

P(X > 1)
. Or (X = n) ⊂ (X > 1),

donc

P(X = n/X > 1) =
P(X = n)

P(X > 1)
=

pn

1−P(X = 0)
=

pn

1− qn

Conclusion: la probabilité vaut donc
pn

1− qn

Lorsque n tend vers l’infini, pn tend vers 0 et 1− qn tend vers 1. Ainsi, même si l’on sait qu’au
moins une pièce est défectueuse, il est extrêmement improbable que les n pièces le soient toutes
lorsque n est grand.
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Partie IV – Un second contrôle
On note C l’événement « le contrôle signale une pièce comme défectueuse ».

14. Le dispositif détecte une pièce défectueuse avec une probabilité de 95 %. Il signale à tort une
pièce non défectueuse dans 3 % des cas. Ainsi,

P(C/D) =
19

20
, P(C/D) =

3

100

15. Les événements D et D forment un système complet d’événements. Par la formule des proba-
bilités totales,

P(C) = P(D)P(C/D) + P(D)P(C/D).

D’où
P(C) =

4

25

19

20
+ (1− 4

125
)

3

100

Ainsi,

P(C) =
743

12500
(= 0.594....)

16. On cherche PC(D). D’après la formule de Bayes,

P(D/C) = P(C/D) · P(D)

P(C)
.

Conclusion:

PC(D) =
380

743
≈ 0,5114.

Remarque : La probabilité qu’une pièce signalée comme défectueuse le soit réellement est
donc d’environ 51,1 %.

17. Avant le contrôle, la probabilité qu’une pièce soit défectueuse est

P(D) = 0,032 = 3,2 %.

Après un signalement positif, cette probabilité devient

P(D/C) ≈ 51,1 %.

Le contrôle multiplie par 16 la probabilité que la pièce soit réellement défectueuse. Mais
P(D/C) est loin des 95 % : bien que le dispositif détecte 95 % des pièces défectueuses, celles-
ci sont rares (3,2 % de la production), alors que les fausses alertes s’appliquent à la grande
masse des pièces saines (96,8 %). Près de la moitié des pièces signalées sont donc de fausses
alertes : c’est l’illustration classique du paradoxe du faible taux de base.
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